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Les projets de rénovations de cabanes et abris pastoraux 
dans la Vallée du Rioumajou
Les montagnes du Rioumajou sont délicates 
à plus d’un titre : des accès longs et difficiles, 
sur plusieurs quartiers, les pentes sont abruptes 
voire dangereuses. 
Les projets de rénovations vont créer des condi-
tions optimales d’utilisation de chaque secteur. 
A ce titre, ils représentent des enjeux forts pour 
la pérennisation de l’activité pastorale et le 
maintien des milieux ouverts dans la vallée du 
Rioumajou.
L’équipement de ces quartiers (Aret, Batoua, La 
Plagne et Arriouère) va permettre pérenniser 
l’utilisation de ces estives par les troupeaux et 
les hommes, et ainsi maintenir les milieux d’inté-
rêt communautaire dans un état de dynamique 
stable, grâce au pâturage qui, entre autres : freine 
la progression des ligneux (genévriers, genêts..), 
stabilise les terrains et favorise la biodiversité. 

La commune de Saint Lary Soulan est le maître 
d’ouvrage de ces projets, un cabinet d’archi-
tecte : Arnaud/Léger de Tarascon en Ariège, a 
été choisi comme maître d’œuvre.
Afin de limiter au maximum l’impact de ces 
chantiers, des critères environnementaux sont 
demandés aux entreprises qui vont réaliser les 
travaux concernant notamment : 
● la gestion des chantiers : choix des matériaux, 
gestion des déchets, limitation des risques de 
pollution, 
● la prévention du dérangement par les héli-
portages des espèces protégées nichant dans la 
vallée (Gypaète barbu, aigle royal, percnoptère 
d’Egypte…) en collaboration avec le Parc natio-
nal des Pyrénées.

Suivi de l'Androsace des Pyrénées 
L’Androsace des Pyrénées (Androsace pyrenaica 
Lam.) est une espèce endémique des Pyrénées 
centrales françaises et espagnoles (qui n’existe 
que là). C’est une plante vivace naine (1-4 cm) 
formant des coussinets assez denses de 5 à 20 
cm de diamètre, pouvant atteindre 30 cm. Elle 
peut vivre plus de 50 années, voire plus de 100 
ans selon certains spécialistes. La floraison a lieu 
de mi-mai à juillet et peut se poursuivre en août, 
suivant l’altitude.
Cette espèce est présente essentiellement 
à l’étage subalpin et à l’étage alpin (2100-
2700 m). Elle colonise les fissures et anfractuo-
sités des parois rocheuses. Sur le site Natura 

2000 « Rioumajou et Moudang », on retrouve 
l’Androsace des Pyrénées sur deux types d’habi-
tats naturels : les parois siliceuses et dans une 
moindre mesure les parois calcaires exposées 
aux intempéries.
L’Androsace des Pyrénées est une espèce pro-
tégée en France et elle figure aux annexes 2 et 
4 de la Directive européenne « Habitat, Faune, 
Flore ». La responsabilité de la France est impor-
tante dans la conservation de cette espèce.
L’analyse des informations antérieures sur le 
site Natura 2000 « Rioumajou et Moudang » 
a montré que malgré une connaissance souvent 
ancienne de la plante, il n’y avait quasiment 

aucune donnée précise concernant l’Androsace 
des Pyrénées. L’objectif était donc d’améliorer 
les connaissances sur les populations et mettre 
en place un suivi.
L’action de suivi et prospection de l’espèce 
2011, réalisée par l'AREMIP, a consisté tout 
d’abord à rechercher les données antérieures et 
publications scientifiques, et à consulter de la 
base de données du Conservatoire botanique 
national des Pyrénées et de Midi-Pyrénées 
(CBNPMP). 
Les sorties « terrain » ont été programmées en 
fonction des données disponibles (document 
d'objectifs du site), afin de parcourir les diffé-
rentes vallées en visant les endroits apparem-
ment favorables à la présence de l’espèce. 
Les prospections ont eu lieu en août et sep-

tembre 2011 : près de 90 km ont été parcourus 
dans les vallées du Rioumajou, du Moudang et 
du Lassas.
Aucun facteur de régression directement lié aux 
activités sur le site n’a été identifié : les animaux 
pâturant sur le site n’accèdent pas aux stations. 
Certains coussinets d’Androsace présentent 
des nécroses assez marquées, mais elles sont 
apparemment dues à des causes naturelles 
(gel, dessèchement, éventuellement cham-
pignons…).
Les connaissances sur l’Androsace des Py-
rénées ont été augmentées grâce à cette 
action 2011, mais afin d’établir un état des 
lieux plus complet sur le site du Rioumajou 
et Moudang, l’action de suivi et de prospec-
tion devra être reconduite dans le futur.

Bilan du Suivi de végétation sur le secteur de l’Estat
Ce suivi de végétation  intervient suite à une 
action de débroussaillage mécanique qui a eu 
lieu en 2006 / 2007 sur 7 hectares de lande 
à genévriers, au-dessus de l’Hospice du Riou-
majou. Des suivis annuels de l’évolution de la 
végétation ont été réalisés par le Centre de 
Ressources Pastorale et de Gestion de l’Espace 
(GIP-CRPGE), avec l'appui du Conservatoire Bo-
tanique National des Pyrénées et de Midi-Pyré-
nées (CBNPMP) en 2007, 2008, 2009 et 2011.
L’objectif est d’observer durant 5 ans, comment 
la végétation réinvestit le secteur et quel est le 
comportement des troupeaux vis-à-vis de ces 
zones débroussaillées. 
La méthodologie employée : Sur la zone dé-
broussaillée, des observations sont faites sur des 
placettes de suivi et des relevés de végétation 

sont fait sur des lignes de 100 m (un tous les 
mètres).
Le chantier de broyage avait laissé sur le terrain 
une quantité importante de branchages et de 
souches de genévriers. Durant les 2 premières 
années, la pénétration des troupeaux et la re-
colonisation de la pelouse ont été freinées par 
cette abondance de résidus et certains secteurs 
paraissaient littéralement envahis de débris, de 
« chardons » (en réalité des cirses) et de fram-
boisiers. Peu à peu cependant, les animaux ont 
réinvesti les zones broyées et ont contribué, par 
leur pâturage, à la reconstitution d’un couvert 
de bonne qualité pastorale. Un bilan très posi-
tif donc, qui souligne la complémentarité entre 
les troupeaux et les hommes pour la gestion et 
l’entretien des espaces montagnards.
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iQu’ey aquero ? : 
● Qu’est-ce que c’est que ça ?

Infos
Le site Internet du Réseau Natura 2000 : 
http://www.natura2000.fr 

Des questions ?
La mairie de Saint Lary Soulan et son anima-
trice Natura 2000 se tiennent à votre dispo-
sition pour répondre à vos questions.
Mairie de Saint Lary Soulan 
Place de la Mairie BP 40
65170 Saint Lary Soulan
Service Environnement : 
Marie Cayre 05.62.40.87.87
mariecayre@mairie-saint-lary.fr 
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● Le document d’objectifs est en libre consul-
tation dans chacune des mairies concernées 
par le site (Saint Lary Soulan, Tramezaygues, 
Sailhan et Estensan). 
● Les rapports et publications concernant les 
suivis d’espèces sont disponibles et peuvent 
être consultés à la mairie de Saint Lary Soulan.
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1.On trouve cette plante dans 
les sous-bois de nos mon-
tagnes, son cousin pousse aux 
abords et dans les champs (de 
préférence non traités), c’est : 

2.La photo représente :

3.Quelle est la particularité de la grassette à grandes fleurs ?

4.La photo représente :

5.La photo représente :

  a) La jonquille

  b) Le pavot jaune 

  c) La renoncule des bois

  a) des biscuits apéritifs laissés par des randonneurs 

  b) des crottes de lièvre 

  c) un crottier de Grand Tétras

  a) elle est insectivore 

  b) elle est toxique 

  c) elle est originaire d’Asie

  a) des traces de Pic noir sur un tronc 

  b) le martelage d’un tronc d’arbre 

  c) une attaque d’insecte xylophage (qui mange le bois)

  a) une tique avec des pinces 

  b) un faux scorpion 

  c) une fourmi mutante

Réponse 1 : 
b)- Le Pavot jaune 
(Meconopsis Cambrica) 
est de la famille des 
Papaveraceae, comme 
le coquelicot. Appelé 
aussi Méconopsis du 
Pays de Galles ou Pavot 
du Pays de Galle, c'est 
une espèce que l’on ren-
contre dans les régions 
autour du Golfe de Bis-
caye, au pays de Galles 
et en Irlande… ainsi que 
dans les Pyrénées, où 
elle est commune. Cette 
plante, haute de 30 cen-
timètres, fleurit de juin à 
août dans les endroits 
frais et ombragés, sur-
tout des hêtraies de 700 
à 1800 m d’altitude.

Réponse 2 : 
c) - Le Grand Tétras 
(Tetrao urogallus), ou 
Grand coq de bruyère, 
est le plus grand galli-
nacé d'Europe.
Dans les Pyrénées fran-
çaises, l’espèce se situe 
de 900 à 2400 m dans 
les forêts de montagne, 
si elles présentent un 
couvert assez clair pour 
qu’une végétation de 
sous-bois s’y développe. 
Il se nourrit de bour-
geons, de pousses de 
conifères, de baies, 
d'herbacées, d'insectes 
et d'aiguilles de coni-
fères (surtout sapins et 
pins) en hiver.
Les crottiers sont de 
bons indices de présence 
de l’espèce, qui est très 
sensible à la prédation et 
aux dérangements.

Réponse 3 : 
a) La grassette à grandes 
fleurs (Pinguicula gran-

diflora Lam.) est une 
plante de montagne 
qui apprécie les terrains 
très humides et les sols 
tourbeux, les pâturages 
et rochers humides des 
hautes montagnes. 
C'est une plante insec-
tivore. Elle a un sys-
tème dit semi-actif : les 
feuilles sont recouvertes 
de glu piégeant les in-
sectes qui s'y posent et 
sont ensuite digérés par 
les sucs sécrétés.
En dehors des Pyrénées 
où cette espèce est 
abondante, cette espèce 
relativement rare est 
protégée. 

Réponse 4 : 
b) Le martelage : opé-
ration réalisée par les 
agents de l'ONF afin 
de désigner les arbres 
à couper, qui intervient 
dans différents cas :
● récolter les arbres à 
maturité dans le cadre 
de la sylviculture adap-
tée au sol, au milieu, 
au climat et autres 
contraintes locales,
● éclaircir les peuple-
ments  pour permettre 
une croissance plus 
rapide des beaux sujets, 
ou favoriser une essence 
plutôt qu’une autre...
● enlever les arbres pour 
des raisons sanitaires ou 
de sécurité : ceux atta-
qués par des parasites, 
cassés, ou présentant un 
risque.

Réponse 5 : 
b) Les pseudoscorpions 
(Pseudoscorpiones ou 
Chelonethida), ou «faux 
scorpions » sont des 
arachnides (famille des 
araignées).
Leur taille varie entre 
deux et huit millimètres. 
Ils ont de longues pinces 
qui ressemblent aux 
pinces des scorpions, 
mais pas de queue ter-
minée par un dard. 
Ses pinces contient 
une glande à venin 
pour immobiliser leurs 
minuscules proies 
(larves d'acariens, de 
mouches…).  
Ils sont inoffensifs, mais 
sont rarement vus du fait 
de leur petite taille, et on 
en trouve dans la Vallée 
du Rioumajou…
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Année après année le site NATURA 2000 Rioumajou et Moudang a trouvé 
sa place dans notre paysage environnemental. L’ensemble des usagers de 
la montagne se l’est approprié et chacun sait aujourd’hui en tirer le meilleur 

pour une plus large valorisation de ses propres activités. 

Ce qui est remarquable c’est la diversification des projets conduits dans le cadre de ce 
site. Désormais après les études concernant entre autre le suivi des espèces végétales 
telles l’Androsace des Pyrénées, puis celles relatives à la faune avec le Desman des 
Pyrénées, des projets, peut-être plus proches de nos préoccupations prennent forme. 

Ainsi la commune de Saint-Lary Soulan conduit un vaste chantier de reconstruction 
de cabanes et abris pastoraux. Ces édifices, typiquement pyrénéens, dédiés au pas-
toralisme sur les estives du Rioumajou sont des outils forts pour la pérennisation 
de l’activité pastorale, et ils représentent d’importants enjeux, notamment pour la 
biodiversité et le maintien des paysages ouverts.

Par ailleurs des sites ayant fait l’objet d’opérations de débroussaillage comme dans la 
vallée du Moudang ou le quartier de l’Estat dans le Rioumajou sont minutieusement 
étudiés afin de vérifier l’efficacité du travail effectué et ainsi s’assurer de la reconquête 
par les herbages des zones ainsi nettoyées. 

Année après année notre site NATURA 2000 évolue accompagné par l’ensemble des 
partenaires associés dans sa gestion et son suivi. Nous ne pouvons que nous en féli-
citer car nous avons tout à gagner alors même que les questions environnementales 
prennent de plus en plus d’importance dans la gestion de nos territoires.

Jean-Henri Mir
Maire de Saint Lary Soulan,

Président du Comité de suivi du site Natura 2000
	 « Rioumajou et Moudang ».

Rappel des mesures contractuelles 
d’un site Natura 2000 - le point sur 
le site « Rioumajou et Moudang »
Le réseau européen Natura 2000 est un projet 
communautaire cherchant à regrouper les sites 
naturels qui hébergent des espèces et des habi-
tats naturels rares et/ou menacés à l’échelle 
européenne. L’engagement des États de l’union 
européenne est de préserver ce patrimoine éco-
logique sur le long terme, tout en favorisant un 
développement durable des territoires.
La France a opté pour une politique contrac-
tuelle de gestion des sites Natura 2000. Actuel-
lement, il existe trois outils contractuels pour 
la gestion et la conservation de ces sites : les 
mesures agri-environnementales territorialisées 
(MAET pour les milieux agricoles uniquement), 
les contrats Natura 2000 et les chartes Natura 
2000.
Sur le site Natura « Rioumajou et Moudang » 
différents contrats ont été mis en place depuis 
la validation du Document d’objectifs : 
● Un contrat MAET sur le secteur de Niscoude-
Guerreys. Une autre MAET est en cours sur le 
secteur d’Aret.
● Deux contrats forestiers, avec des mesures de 
conservations d’arbres « bons pour la biodiver-
sité » et des mesures d’informations du public 
(panneaux), ont été passés sur la Forêt Commu-
nale indivise de Saint Lary – Sailhan. D’autres 
contrats forestiers sont en cours de préparation 
● La charte Natura 2000 a été mise en place 
sur le site.

Depuis les lacs de Consaterre

Brebis tarasconnaise


